
190 ANS AU SERVICE DE LA CHARITÉ 

 
À l’occasion des 190 ans de la fondation de la conférence à Nîmes, la société 
Saint-Vincent-de-Paul invite tous ceux et celles qui le souhaitent à vivre un 
temps fort de rencontres, de réflexion et de prière, les 10, 11 et 12 octobre, à la 
Maison diocésaine de Nîmes. Cet événement est l’occasion de célébrer notre 
histoire, d’honorer nos racines et de regarder ensemble vers l’avenir, toujours 
portés par l’élan de la charité en fraternité. 
 
Programme et inscriptions : https://ssvpcd30.fr/190eme-anniversaire-ssvp/  
 
 

« Frédéric Ozanam a cru l’Amour, l’Amour que Dieu a pour tout 

homme. Il a découvert sa vocation il y a vu la route sur laquelle 

le Christ l’appelait. Il a trouvé là son chemin sur la sainteté. » 

(Jean-Paul II, JMJ Paris, 1997) 

 
 
QUELQUES RENDEZ-VOUS 
 
Vendredi 10/10 (Maison diocésaine) 
¤ 14h-19h : le Forum 
¤ 14h-16h30h : projets Jeunes 
¤ 17h30 : conférence sur « La charité en fraternité », par Jean-Marc Soulas  
  
Samedi 11/10 (Maison diocésaine) 
¤ 8h30-9h00 : prière pour la canonisation de F. Ozanam (Maison Diocésaine) 
¤ 9h-12h et 14h-19h : le Forum 
¤ 16h30-17h30 : conférence sur « La croix de Camargue », par A. Chevalier 
¤ 18h-19h : la Société Saint-Vincent-de-Paul en France 
¤ 19h30 : repas d’anniversaire (inscription obligatoire) 
  
Dimanche 12/10 
¤ 11h : messe diffusée sur « “Le jour du Seigneur » (église S. Paul) 
 ¤ 14h-18h : le Forum 
¤ 14h30 : Film Brother – La fraternité au cœur du ghetto 
 
 

 

 

UNE VIE BRÈVE, INTENSE, TOTALE  
 
En 1835 était fondée – après Paris – la toute première conférence de province 
de la société de Saint-Vincent-de-Paul. Où donc ? À Nîmes ! C’était il y a 190 
ans. Le fondateur, un certain Frédéric Ozanam (1813-1853), inspiré par 
l’exemple de saint Vincent de Paul, a une grande et belle intuition : la fraternité 
est la « pierre d’angle » de la charité.  
 
Mais qui est ce Frédéric Ozanam ? 
 
Impossible de résumer en deux mots une existence à la fois si brève (40 ans) et 

si remplie, si intense. Frédéric Ozanam, c’est un homme intégral, qui unifie en 

lui le spirituel et le temporel, l’intellectuel et le sensible, l’engagement politique 

et le service des plus pauvres. 

 

Avec le cardinal Jean-Marie Aveline, nous pouvons énumérer quelques traits 

qui en disent long : « Polyglotte – Docteur en droit – Agrégé de Lettres – 

Professeur à la Sorbonne – Historien autodidacte – Inventeur du droit social 

français et de la lecture comparée – Initiateur des conférences de carême à 

Notre-Dame de Paris – Engagé en politique – Fondateur de la Société de Saint 

Vincent de Paul – Mari et père. » 

Feuillet de formation réalisé par Jean-Marc Soulas 

Pour les recevoir, abonnez-vous : sedif@eveche30.fr 

SEDIF – 6 rue Salomon-Reinach – 30 000 Nîmes 

Feuillet du SEdif n°18, OCTOBRE 2025 

FRÉDÉRIC OZANAM : LA CHARITÉ DANS LA FRATERNITÉ 

https://ssvpcd30.fr/190eme-anniversaire-ssvp/
mailto:sedif@eveche30.fr


OZANAM OU L’UNION DU TEMPOREL & DU SPIRITUEL 
 

Frédéric Ozanam naît à Milan, alors ville française, en 1813, dans une famille 

frappée par de nombreux décès : sur onze enfants, seulement trois vivront. Sa 
famille s’installe en 1816 à Lyon, où Frédéric reçoit une éducation chrétienne et 
accompagne régulièrement sa mère qui va porter secours à des familles dans le 
besoin. Son père, lui, est médecin à l’Hôtel-Dieu de 1818 à 1834. 
 
Élève brillant, il connaît à l’adolescence une période de doute, songeant même 
au suicide ; l’aide d’un prêtre l’en dissuade. « Je crus désormais d’une foi 
assurée et, touché d’un bienfait si rare, je promis à Dieu de vouer mes jours au 
service de la vérité qui me donnait la paix. » Ce n’est pas une promesse en l’air : 
dès lors, le jeune homme prépare un immense ouvrage apologétique qu’il 
propose d’intituler « Démonstration de la vérité de la religion catholique » 
auquel il travaillera toute sa vie. Il s’essaie parallèlement au journalisme. 
 
Étudiant à Paris, il obtient une licence en droit en 1834, ès lettres en 1835 et son 
doctorat en 1836. D’une grande érudition, doté d’un fort goût des lettres, il 
étudie les langues étrangères, notamment l’hébreu et le sanscrit. Mais 
l’anticléricalisme, y compris de ses professeurs, le heurte. Il milite en 1833 pour 
la création de conférences de Carême à Notre-Dame de Paris, que l’archevêque 
de l’époque accepte de mettre en place. 
 
La même année, décidant d’orienter sa vie vers l’aide aux plus démunis, il fonde 
avec des amis étudiants une petite société vouée au soulagement des pauvres, 
qui prend le nom de Conférence de la charité. Par la suite, la conférence se place 
sous le patronage de S. Vincent de Paul. Le but de la Conférence est la 
sanctification de ses membres par le service des pauvres. Ozanam veut établir 
des contacts personnels d’homme à homme entre les heureux et les malheureux, 
les riches et les pauvres, redonnant ainsi aux misérables une dignité humaine. 
Le jeune étudiant se dévoue sans compter et visite des centaines de pauvres, 
laissant à d’autres la présidence et les fonctions honorifiques de la société. 
 
Un temps avocat, Ozanam se tourne petit à petit vers le professorat, à la suite de 
l’obtention de l’agrégation de littérature. Concerné par les questions sociales, il 
s’engage en politique : ses idées en font un précurseur de la doctrine sociale de 
l’Église qui sera développée plus tard par les papes Léon XIII et Pie XI. En 1852, 
il tombe malade et meurt l’année suivante des suites d’une tuberculose rénale. . 
Le pape Jean-Paul II l’a déclaré bienheureux le 22 août 1997, en la cathédrale 
Notre-Dame de Paris, au cours des Journées Mondiales de la Jeunesse, en le 
présentant comme « un modèle d’engagement et de sainteté pour les jeunes du 
monde entier ». Son procès de canonisation est toujours en cours. 

LA SOCIÉTÉ SAINT-VINCENT-DE-PAUL 
 
La FRATERNITÉ, « pierre d’angle » de la 

CHARITÉ. C’est sur cette intuition qu’a été créée la 

Société Saint-Vincent-de-Paul, mouvement chrétien 

présent dans le monde entier et depuis 190 ans à 

Nîmes. 

 
Composé de femmes et d’hommes qui veulent servir, dans l’inspiration 
rayonnante du fondateur Frédéric Ozanam, celles et ceux qui sont dans le besoin 
et dans des situations diverses de précarité alimentaire, sociale ou manquant de 
solidarité de proximité ou souffrant de toute forme de solitudes. 
 
Les activités associatives de la Société Saint-Vincent-de-Paul témoignent des 
valeurs fondamentales « Aimer, partager et servir » dans un esprit de tendresse 
et de compassion : les valeurs même de l’Évangile du Christ dont Vincent de 
Paul a porté témoignage et dont la spiritualité inspire encore les hommes et 
femmes d’aujourd’hui. 
 
 

 
Crédits photographiques : Société Saint-Vincent-de-Paul 

 
 

« Le lien le plus fort, le principe d’une amitié véritable c’est la 

CHARITÉ, et la CHARITÉ ne peut exister dans le cœur de 

plusieurs sans s’épancher au dehors, c’est un feu qui s’éteint 

faute d’aliments et l’aliment de la CHARITÉ ce sont les Bonnes 

Œuvres. » 

 

Lettre du 4/11/34 de Frédéric Ozanam à son ami nîmois Léonce Curnier 


